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SOLUTION MI PROBLÊME DONNÉ AUX EX4MENS DE LA LICENCE
(Novembre 1868);

PAR M. LÉON GEOFFROY,

Ingenieur, Professeur de Mathématiques.

Trouver une surface de révolution telle, que les
rayons de courbure principaux soient en chaque point
égaux et dirigés en sens contraire.

Dans une surface de révolution les rayons de courbure
principaux sont, d'une part, celui de la courbe méri-
dienne au point considéré ; d'autre part, la partie de la
normale comprise entre Taxe et la surface.

Toute la question se réduit à trouver là courbe méri-
dienne, et on voit que cette courbe doit être telle, que sa
normale en chaque point soit égale au rayon de cour-
bure et dirigée en sens contraire.

Prenons Taxe de la surface pour axe des x , les coor-
données étant rectangulaires.



La normale a pour valeur

le rayon de courbure a pour expression

En écrivant que <îes deux expressions sont égales, au
signe près, on trouve l'équation différentielle de la mé-
ridienne
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de là on déduit

équation d'une chaînette dont l'axe est perpendiculaire à
l'axe de la surface. Les constantes A et C se détermine-
ront facilement, en disposant de l'axe des Y, et en pla-
çant la courbe de manière que la normale au sommet
soit égale au rayon de courbure en ce point.


